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1.' .)..«,.,•. iiuvl m,t,T Lut « ..„ .... r..|mi..ux mu.- !. Inin. .lu l,,,.,,
flMV .nh.nt>.' Il fut r..ut à ..ux. .....uu... s„u,.l.. tn.r.-. .t ...m."
rlentr.. v,.u~ <|Mi uni .-.t.'. S..S .'.K-v... ],. ,- „„aitr..nt : il fut fut
u ...X. .,uni,.| .1 .U-vint !.. ..lu-f .].. s<.s Fivr..s; ,ls fut t..ut à .-ux
.)usi|uii s.di di.rnu.r s<)U|iir.

M. F.. .-Vst unnini sin.-.'.ri.. un ami .I.-.v.mi.'. .1.. r,.„f„n.... .un
...ni... an.,..unlhm; I [.^rlis.. lui mnl .... ,vm„i'^unK,. M.rà l'inn-
tatn.n .lu .l.v.n Maitr.' il n aim.' v.,s ...ifants .ius.,n-à .l..nn..r sa
vn. |...nr eux. rt .|u'il a pass.'. parmi v.mis .-n fais.mt le hien.

L'Ami (le ce l'afis.

C.nnnent ..urin. M. F., ne pas ren.lre .-e f^moi-naji.. à .-..lui
'l'ii n.^.us .juitte au,,,!, -.rimi. .lu'il a ..t.-. un -les irran.ls amis .],. ,.,.

pays. M. t., un très nohie. un tn-s «ran.l e...ur l>attait s.mis la
»i<"leste s..utane ,lu Frère .1,. rinstrueti.m Clir.'.tieune; il a
"'ne e.. pa.vs .1 un am..ui- .,ui peut, à t. .us n..us servir .l-..x..mpK-

y n est-ce .,u a-.mer un pays.' (Vst lui .L.nner sa vie; .-Vst le
.ieh.n.liv partout; eVst ne p.»int lui tenir riirueur .1.. ses ..rreurs.
même .le ses injustiees.

Or tel fut bien lam.Mir .l..nt le Frère ( ),lile-.J,.s..j,|, .,..us laisse
1 exemple; à ce pays il a .l..nn.'. sa jeunesse. s,.n â^'e i-iMr et jus-
<)iiaux .lerniers hattements .le s.m .-leur; il a su .l.'.ten.ir.'. .-e
l.ays et ses intérêts s....laires et ne l'a pas fait sans fruit; il a
eu 1 anie assez haute pour mettre au-.lessus .le tout fuit.-rèt .lu
pays; tnii. il l'a Inen servi.

.M.M.. n..us nous i)lais..ns au.j..nr<riiui à re.i.lr.. Iii.imna-e à
1 liunihle HIs .le l'E^-'Use. au reli-ieuv niinlèle. à leminent édu-
cateur, au sincère ami de ce pays, et ..'est justice.

Puisse cet li.Mnmaire pulilic aller au c.eur <Ie ses Frères afflisfés
et les réc.nif.irler; i)uisse IVcli.. .le n..s paroles arriv.-r là-l)as,
a la -Maison-.Mère de l'Institut de Ploërmel. et lui apporter le
t.^.nioi^'na-re_de notre ijratitu.le p.uir IVeuvre a.lmirai.le .le ses
frères, et l'expressi.m .le n.itre respectueuse sympathie.
Et maintenant. ^ï. F. achevons ces arandes funéraill<.s. .-t

lu-ions Dieu (ju'il veuille Itien accueillir «lans sa misèriorde
IVinie ilu T. ('. F. O.Iile-.Josepii. le tils s.)uniis .le rE<,dise. I- h-m
reli};ieu\. le srand .'-.lucateur et le ti.lèle ami .le ce pays.

Amen.

L'absoute donnée par Mjîr Pichon. un lonjr eortèçre se
forma pour aceouipafrner le " Grand ^lort" à .sa dernière
demeure. Et dans le petit enelo.s où désormais il repo.se au
milieu de ses Frères. M. Féli.x Soray. au nom des anciens
élevés des Caves, ^l. Félix Pétrus. au nom des élèves de
rin.stitution St-Louis de Gonzafrue, :M. Charles Bouehe-
reau. ancien chef 1.- Division au Département de ITn-


